
6 février 2006, Ottawa  

Allocution à l’occasion de l’assermentation de Stephen Harper à titre de 22e Premier 
ministre du Canada  
 
C’est un grand honneur et une énorme responsabilité d’être assermenté comme vingt- 
deuxième premier ministre du Canada. Le changement pacifique de gouvernement que nous 
vivons aujourd’hui est un éloquent témoignage pour notre démocratie, et nous devons 
toujours être reconnaissants envers les milliers de Canadiens qui ont sacrifié leur vie pour la 
défendre. 
 
Et avec cette transition, le moment est venu d’écrire un nouveau chapitre de l’histoire du 
Canada. Le 23 janvier, les électeurs et les électrices du Canada ont opté pour le changement 
et je suis heureux de leur présenter aujourd’hui l’équipe d’hommes et de femmes qui mènera 
ce changement. Notre équipe est talentueuse et diversifiée, elle est à l’image du Canada.  
 
Nous allons travailler fort pour tous les Canadiens et Canadiennes. Le Cabinet que j’ai 
constitué est plus petit. Mais il sera plus ciblé et plus efficace. Et je tiens à remercier M. Derek 
Burney et son équipe pour le travail qu’ils ont accompli dernièrement pour réaliser notre 
transition. En tant que gouvernement, notre mission est claire. Nous miserons sur les 
réalisations communes des Canadiens et des Canadiennes, d’hier et d’aujourd’hui pour que 
notre pays reste fort, uni, indépendant et libre. Nous allons accroître la confiance des 
citoyens de tout le pays dans les institutions publiques en rendant le gouvernement plus 
responsable et plus efficace. 
 
Nous allons favoriser la croissance et l’emploi en récompensant le travail et l’innovation. 
Nous allons améliorer la qualité de vie dans nos collectivités en aidant nos aînés, nos 
familles et nos enfants. Et nous allons renforcer le Canada en défendant la sécurité de nos 
quartiers, les intérêts de notre pays et notre unité nationale. Peu après cette cérémonie, notre 
Cabinet se réunira pour la première fois. Nous savons qu’il ne sera pas facile de gouverner 
dans un contexte minoritaire. Mais nous avons nos priorités législatives et 
gouvernementales. 
 
Et nous collaborerons avec les autres afin de trouver des objectifs à partager et des idées à 
mettre en commun. Notre première priorité, ce sera de faire le ménage au gouvernement. Et 
nous nous emploierons sans tarder à adopter et à appliquer la Loi fédérale sur l’imputabilité. 
Les travailleurs canadiens ont besoin d’un véritable allégement fiscal, sur lequel ils peuvent 
compter. 
 
C’est pourquoi nous allons réduire la charge fiscale, en commençant par la TPS. De plus en 
plus, nos villes et nos collectivités sont menacées par l’augmentation de la criminalité 
rattachée aux armes de poing, aux gangs de rue et aux drogues. Nous allons mettre en œuvre 
une réforme en profondeur de notre système de justice qui protégera nos concitoyens et nos 
collectivités. Élever nos enfants en 2006, ce n’est pas facile. C’est pourquoi nous allons faire 
en sorte d’accroître le choix en matière de garde d’enfants en aidant directement les parents 
financièrement et en créant davantage de places en garderie. Enfin, les Canadiens ont payé 
pour des services de santé de qualité. Ils méritent d’avoir accès aux soins quand ils en ont 
besoin. Une garantie sur les délais d’attente pour les patients leur assurera cet accès. Nous 



allons collaborer avec les provinces afin de mettre en place cette garantie en matière de 
santé et régler le problème du déséquilibre fiscal. 
 
Nous avons l’intention de respecter les engagements que nous avons pris envers la 
population canadienne. Il y a plusieurs éléments sur lesquels notre programme se rapproche 
de celui des autres partis. Nous allons nous efforcer d’amener les partis à travailler 
ensemble. C’est ce que veulent les Canadiens et c’est ce que veut notre gouvernement. 
 
En terminant, j’aimerais vous parler de certains des choix que j’ai faits aujourd’hui. Au cours 
de la dernière législature, assis face aux banquettes du gouvernement, j’ai été constamment 
impressionné par David Emerson. C’est un homme d’une grande intelligence. Un homme qui 
a de brillants antécédents dans le secteur privé et qui est clairement dévoué à la chose 
publique. J’ai demandé à David Emerson de se joindre au nouveau gouvernement, et il a 
accepté. Je lui en suis reconnaissant et je sais que le ministre Emerson compte servir avec 
enthousiasme la population de la Colombie-Britannique – et l’ensemble des Canadiens – au 
cours de la prochaine législature. 
 
La région de Montréal est la seconde région métropolitaine en population au Canada, un 
centre dynamique et cosmopolite connu dans le monde entier. Montréal est une ville très 
importante pour le Canada. Et elle l’est certainement pour mon gouvernement. Pour cette 
raison, j’ai demandé à Michael Fortier, un dirigeant d’entreprise à Montréal, de se joindre à 
mon Cabinet. Il sera un excellent porte-parole pour la grande région de Montréal et pour la 
population du Québec dans mon gouvernement. Le ministre Fortier acceptera le poste de 
sénateur à condition qu’il démissionne de son poste et soit candidat au Parlement au cours 
des prochaines élections fédérales. J’ajouterais que Peter Mackay a accepté, en plus de son 
portefeuille et de ses responsabilités régionales, de servir à titre de ministre responsable de 
l’Île-du-Prince-Édouard au sein du gouvernement. Le ministre Mackay possède, comme 
vous le savez, de profondes racines dans la région de l’Atlantique et il connaît très bien l’Île-
du-Prince-Édouard et son gouvernement provincial. Il servira bien les intérêts des habitants 
de cette province au sein du nouveau Cabinet. 
 
Il est maintenant temps que le nouveau gouvernement du Canada se mette au travail. Nous 
allons relever le défi. 
 
Et nous sommes impatients de vous servir.  
 
Merci. 
 


